
Personne n'est cependant prêt à placer le blâme pour cette situation sur le dos de la 
Francophonie. L'objectif de la Francophonie de promouvoir le français crée cependant un 
malaise puisque indirectement, ce genre d'action peut accélérer la promotion du français au 
Nouveau-Brunswick. Mais au niveau pratique, on réalise que la Francophonie n'a que peu 
d'impact sur la promotion du français dans leur province. 

La majorité des participants conclue que la Francophonie pourrait apporter des bénéfices 
commerciaux au Nouveau-Brunswick et que cette organisation pourrait attirer de nouvelles 
entreprises dans la province. D'ailleurs, puisque le Nouveau-Brunswick est officiellement bilingue, 
il mérite une voix au sein de cette organisation. 

Montréal — Anglophones 

Il y a dans ce groupe un très haut niveau d'approbation par rapport aux objectifs de la 
Francophonie bien que plusieurs participants partagent l'avis que ces objectifs ne sont en sorte 
que le miroir de ceux d'organisations telles les Nations-Unis ou l'Otan. La majorité croit 
cependant que la valeur intrinsèque de ces objectifs les rend pertinents à toute organisation 
internationale. 

Deux participants (parmi les huit) sont contre l'idée qu'une organisation recrute ses membres 
strictement en fonction d'un critère linguistique tandis que deux autres participants sont 
ambivalents sur ce point. Voici un résumé des points de vue exprimés: 

Focusing on lcmguage is petei. There are so many problems in the world 
today, why focus on a language? 

(Cet accent sur la langue est mesquin. Il y a tant de problèmes dans le 
monde d'aujourd'hui. Pourquoi cet accent sur la langue?) 

/t is better to have organization based on regions such as in Europe. The 
language of communication today is English so they cire just competing 
with English. Canada is pushed into la Francophonie by Québec. 

(L'organisation de pays sur des bases régionales, telle l'Europe, est 
préférable. La langue des communications aujourd'hui, c'est l'anglais. Ils 
ne font que faire concurrence à l'anglais. C'est le Québec qui pousse le 
Canada vers la Francophonie.) 

There is no need to divide the world today by language. Colour, religion 
and language are basis for conflict. It is better to have unie,. 

(Nous n'avons pas besoin de diviser le monde selon des critères 
• 

	

	 linguistiques. La couleur de la peau, la religion, la langue ne sont que des 
sources de conflit. Il serait préférable d'être unis.) 
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